
BEC : 28 – Entente Nord Landes : 24 

Avec Eole, le score s’envole ! 
(ce titre ne relève que de la seule responsabilité du co-auteur et c’est pas Bardet) 

23/03/2024 / Le Bouscat 

 

Temps : Sans pluie, mais avec un vent à décorner les escargots /Terrain : sec, très sec, trop sec 

…/ Arbitrage : souvent difficile à suivre/Chambrée : Un noyau dur de fidèles était présent, au Bouscat 

Tout juste remis d’un constat social désastreux au marché des Capucins (ne cherchez pas la ref si vous 

l’avez pas vous l’avez pas …) nous recevions pour ce dernier match (au Bouscat, les terrains de 

Rocquencourt étant envahis… par des étudiants…) l’équipe de Nord Landes, second de la poule, qui 

nous talonnait à 1 point.  L’équation était simple : 

- La victoire (ou le match nul) nous maintenait leader définitivement !  

- La défaite nous faisait devenir le « Poulidor » de la poule 6 !  

Mais nous sommes là où nous voulions être : notre destin en main pour la suite des opérations. 

La semaine de préparation a été basé sur justement ce RDV avec un premier vrai match évidemment 

à notre porté mais avec une équipe de notre niveau : ca allait cogner fort et nous le savions. 

Sans oublier la spéciale du BEC cette année : on reçoit… mais pas chez ! 

Encore une fois « STF » c’est-à-dire Sans Stade Fixe nous avons galéré pour trouver un endroit pour 

jouer sachant qu’a défaut l’option était de jouer nous match retour à domicile … chez eux ! 

Pas glop pas glop comme qui disait ! 

Heureusement nos amis du Club du Bouscat qui avait déjà accepté d’échanger l’un de nos matchs 

pour encore un problème de terrain ont accepté de nous recevoir !  

Merci à eux pour ce bel exemple de fraternité rugbystique ! 

L’auteur tient à préciser que les terrains synthétiques étaient aussi occupés que le département 

philosophie de la bibliothèque du Lycée Albert Le Grand de Bordeaux… 

No comment. 

Comme inconnue dans cette équation, la gestion du vent, fort, capricieux et tourbillonnant … Dans 

le staff (renforcé par la présence surprise et heureuse de Stéphane, notre béarnais !) deux écoles 

d’Eole s’affrontaient :  

- Ceux qui voulaient le prendre dans le dos en première mi-temps pour scorer nettement et 

« tuer » le match… 

- Ceux qui voulaient le prendre dans le nez en première mi-temps pour scorer nettement et 

« tuer » le match mais en deuxième mi-temps … 



Il avait aussi ce qui n’en avait rien a faire : « y’a pas de vent dans les mêlées et dans les rucks : on 

en a rien f… on les destronches et py c’est tout »… 

En concluant par un magnifique « Bon les gars, en face c’est que des cons, alors au premier 

regroupement, il faut qu’ils discutent avec les taupes » Oui cela c’était acquis… !  

Bref, pas simple ! … la première option a été choisie… elle a payé … mais le coup passa fort près !   

Après une belle préparation les coachs étaient confiant : le sérieux et l’envie étaient présent 

après une semaine de préparation il faut le reconnaitre somme toute moyenne. 

 

C’est peut-être le même con qui fait faire des mêlées dans les vestiaires avant le match… 

 



Mais il est vrai qu’au premier regard on se rendait compte comme prévu que ce n’était pas la 

même équipe qu’à l’aller : si certains étaient les mêmes ils arboraient un regard bien motivé…et 

apparemment il avait trouvé l’adresse de supermarché des GROSBOURINS qui manifestement 

n’avait pas loupé la distribution des biberons à l’enfance… 

 

Les jeunes groupés autour de Mimosa dit « l’élégant »… 

Allez, on vous raconte ce match, digne d’un film d’Hitchcock de type « Sueurs Froides » ….  

 La première mi-temps :  

Avec l’appui du vent, nos « rouge et bleu », bien armés devant et fluides derrière entraient 

parfaitement dans la partie. Après une 1ere pénalité encaissée à la troisième mn (0-3), en s’appuyant 

intelligemment sur la brise par un jeu au pied stratégique, le camp landais était occupé. Et Noam, après 

un pilonnage en règle de la ligne averse, marquait entre les poteaux un essai (transformé) qui nous 

donnait l’avantage à la 5ème mn (7-3).  

Score conforté par une pénalité de Martin (10 -3) puis amplifié par un essai d’avant d’Alex le Rochelais, 

à la 14 ème mn, transformé également (17-3).  

Les landais n’étaient visiblement pas descendu du bus ! c’est facile à dire. 

Pour les coachs cette première mi-temps est une période référence pour la saison : rapidité, agressivité, 

défense et action collective… Tout y était avec cocotte de 35 m qui méritait d’aller au bout voir même 

un essai de pénalité tant l’écroulation de l’adversaire était évidente… ! Mais essai derrière : 

impeccable ! 



Il n’y avait qu’une seule équipe sur le terrain, le BEC, qui variait parfaitement le jeu, alternant les 

initiatives entre avants et arrières, jouant au pied avec beaucoup d’à-propos et les landais étaient 

totalement asphyxiés !  

D’ailleurs, après une nouvelle pénalité de Martin, Keanou, sur son aile, concrétisait une belle attaque 

de ¾ pour enfoncer le clou, nous donner le « bonus offensif » avec 3 essais d’avance et conférer au 

score une ampleur confortable à la mi-temps : 25-3 !  

Comme quoi la stratégie de prise du vent en 1ère mi-temps avait été la bonne : bien vu, l’aveugle !  

 La deuxième mi-temps :  

Sauf qu’à la reprise, les mouches ont changé d’âne portées par le vent … les landais, autour de quelques 

belles individualités (le 5, le 7, le 10, le 13, le 20…) se réveillèrent ! Avec l’aide d’Eole, à leur tour ils 

vinrent nous assiéger et nous menacer.  

Un premier essai transformé est scoré par les adversaires, 5 mn après la reprise (25 à 10). Ce n’est pas 

grave évidemment (on a 15 points d’avance, les gars), mais c’est ballot, on perd le B.O. 

Sauf que 2 mn plus tard (42 mn), leur 9 nous plante une deuxième banderille (transformée) qui fait 

remonter les « noir et vert » à 25 -17.  

Là ça commence à dailler velu… 

Aïe, que passa hombre ? Une panne de moteur, une perte de confiance, une spirale négative ? un peu 

de tout ça … d’autant plus que nos (rares) incursions dans le camp adverse n’arrivent pas à être 

concrétisées par des points, ici pour un avant, là pour un mauvais choix… 

Quand ça ne veut plus, ça ne veut plus … on recule, on balbutie, on surjoue et évidemment, eux, sont 

dans l’avancée, la réussite, la confiance !  

De plus, l’arbitre ne voit plus qu’une seule équipe à la faute, aux hors-jeux, aux placages hauts, aux 

grattages non conformes : le BEC !  

Et, à la 52 mn, patatras, boum, badaboum !!!  

3eme essai marqué par Nord Landes, en coin, mais transformé malgré tout : 25 à 24 !  

Incroyable, surnaturel, hallucinant :  le syndrome de la « remontada » qui en général frappe les joueurs 

du PSG contre les clubs espagnols, anglais, italiens et allemands est en train de nous gangréner !  

« La cabane est tombé sur le chien » aurait clamé Piedro SALVIACUS sous le regard affligé de son 

compère (59 après JC). 

Non, ce n’est pas possible, on ne va perdre ce match avec 22 points d’avance à la mi-temps … Il faut 

puiser dans nos réserves, nos forces morales et physiques, notre solidarité de groupe, nos vertus 

profondes pour tenir, encore et toujours. Surtout que le petit bonhomme au sifflet ne nous fera aucun 

cadeau. 

Et ca continue dans la sautizerie Lucien C. qui vient de rentrer ne trouve pas mieux qu’au-delà de faire 

faute sur ses 40 m … se fait siffler … et pourri l’arbitre !  



Carton jaune contre nous ! Andouille ! T’as de la chance que le truc finisse bien ! 

Pénalité, puis 10 m de plus, puis re-pénalité… Les coaches bécistes sont blancs, verts, rouges, en 

syncope, en tachycardie… le public est au bord de la crise de nerf, de la désolation, de la dépression, … 

Les femmes s’arraches les vêtements, les poivrots arrêtent de boire, Ali arrête de fumer… bref c’est la 

fin du monde… 

Et là, heureusement, vaillants et collectifs en diable, nos « rouge et bleu », durant les 10 dernières mn, 

ont dressé les barbelés, ont défendu comme des morts de faim, se sont sacrifiés, ont plaqué à tour de 

bras, ont mis la tête là où d’autres n’auraient pas mis les pieds … 

Martin nous a oxygéné par un jeu au pied salvateur nous permettant de revenir, malgré le vent dans le 

camp landais. Et qu’arriva-t-il, à 7 mn de la fin ? Pénalité pour nous, aux 25 m des poteaux adverses ! 

Incroyable mais vrai !!! 

Martin la transforma contre le vent et le score repencha, enfin, en notre faveur : 28 à 24.  

Il restait 7 mn à jouer, irrespirables, invivables, irracontables … Les landais vinrent camper dans nos 22 

m, attaquèrent, à droite, à gauche, au centre, par les avants, par les ¾ … et nos Becistes plaquèrent, 

plaquèrent, plaquèrent, à tour de bras, sans ciller, sans répit, sans faire de fautes. 

Et qu’arriva-t-il, à 1 mn de la fin ? Après 49 temps de jeu joué avec leur avant soit (49 x 96kgx 64 km/h)2 

= 1.289.345 Joules. 

En effet en physique, l'énergie cinétique est l’énergie que possède un corps du fait de 

son mouvement dans un référentiel donné. Dans le Système international, son unité de mesure est 

le joule (J). 

L'énergie cinétique d'un point matériel dans un référentiel galiléen est égale à la somme 

des travaux des forces appliquées pour faire passer le point du repos à un mouvement. Ce n'est pas 

un invariant galiléen, sa valeur dépend du référentiel choisi. 

Bref on en prend la plein la gueule sur notre ligne mais on tient ! 

Et la notre Bagnard Raphael extirpe du maul le ballon par un grattage dont il a seul le secret au millieu 

de 19 landais la bave aux lèvres et fou de rage ! 

Pénalité pour nous, sous nos poteaux ! on dégage en ballon mort et on gagne ce duel épique, indécis, 

équilibré, contre une belle équipe landaise !  

La vaillancitude et la solidaritation ont triomphé ! Ils se la sont gagnée celle-là, et ce succès difficile 

mais mérité va être fédérateur et fondateur. 

Un joureeeeeeeeeeeeeuhhh et que j’allais à la morggggggggggeuuuuuuuuuuuuuuuuuux 

BEUUUUUUUUUU B E EUUUUUUUUUUUUUUU C Bec UNIVERSITAIRE BEC BEC BEC UNVIERITSITE ! 

Maintenant, la route vers le(s) bouclier(s) s’ouvre. En espérant que notre GPS fonctionne toujours aussi 

bien !  

Et nous sommes aussi qualifié pour la finale départementale ce samedi contre Castillon-la Bagarre ! 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Physique
https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89nergie_(physique)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Mouvement_(m%C3%A9canique)
https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9f%C3%A9rentiel_(physique)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_international_d%27unit%C3%A9s
https://fr.wikipedia.org/wiki/Unit%C3%A9_de_mesure
https://fr.wikipedia.org/wiki/Joule
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https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9f%C3%A9rentiel_galil%C3%A9en
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Qu’on se le dise ! 

RDV Stade TRIGAN à VILLENEUVE D’ORNON ce samedi à 11h00. 

 La troisième mi-temps : 

Elle fut bien méritée ! Nous fûmes reçus, tout d’abord chez Cyberteck, un de nos soutien, pour un 

« apéritif dînatoire » chaleureux, amical et convivial. La réussite de cette entreprise informatique est 

une véritable « success story » familiale et amicale dont nos jeunes peuvent s’inspirer !  

Sans oublier la lutte pour le vaneau d’or de fin de saison ou Jo le Vaneau (aka Charles Bradet) talonne 

Mimosa Junior (aka Guildas Lueza) avec 3 élections chacun… 

 

La suite de la soirée se poursuivit au « Joya » où l’accueil fut de la même veine : cordial et généreux 

(sur tous les plans …). 

Merci Messieurs : c’est les yeux pleins de bonheurs et de rêve que l’équipe c’est couché samedi soir 

sauf Thomas B. qui a oublié les clefs chez lui et qui a donc dû repartir réveiller un autre membre de 

l’encadrement pour obtenir l’asile… 

Et maman pas contente bien sur… A ces enfants … 



 

Avec de tels soutiens, on ne doit pas décevoir ! c’est le défi à relever, pour cette saison ! …  

Charles de Gaulle disait dans ses mémoires (Tome III p 984) « La bière est meilleure quand tu 

gagnes »… Assurément mon Général… Assurément. 

Le mangé était de qualité au Bouscat . 

Il l’était d’autant plus chez Cybertek : bière fraiche et saucisses accompagnées de salade de cochon 

(lire charcuterie). Excellent pour la vésicule biliaire enfin j’me comprend…  

Au JOYA le chef très avant-gardiste a proposé un repas a base principalement de liquide issu de 

diverses baie de genièvre, de malt et de houblon : bref que des plantes… très intéressant… 

Fermez le banc. 

A samedi. 

 

 

 

 

 

 

  


